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dans la nature il faudrait tenir compte du travail de detente de

l'air en montant. II doit done se refroidir, mais comme l'humi-
dite entre aussi en ligne de compte, il est preferable d'attendre

que de jeunes forces aient repris et etudie pratiquement la

question sur le terrain avant d'etablir de nouvelles theories.
Notre theorie s'applique parfaitement au joran du Val de

Travers ainsi qu'a d'autres vents, comme le mistral, qui des-

cendent aussi les vallees. lei encore les differences de pression
dues ä l'echauffement ou aux gradients anticycloniques don-
nent de la vitesse, non seulement aux couches superieures, mais

•surtout ä celles au dessous.

Nous croyons qu'il serait utile, pour completer cette etude,
de lever un certain nombre de profils en travers de vallees avec
des barographes et thermographes places au fond et sur les

cotes, les observations etant faites simultanement par des

jours calmes.

Les resultats dedommageraient amplement les observateurs
de leur peine en donnant une idee bien plus generale que ce

n'est le cas maintenant de la repartition des pressions et des

temperatures en montagne.

A. Kölliker (Zurich). — Observations astronomiques au col

de la Jungfrau (resume).

Les necessites grandissantes de l'observation en astronomie

ont amene les astronomes ä rechercher les meilleurs
emplacements, et la Suisse a obei, elle aussi, ä cette tendance. Des

1912, M. Schaer, de l'Observatoire de Geneve, avait projete
l'installation d'un spectroscope solaire aux Rochers de Naye.
En 1921, il installait un reflecteur ä Chesieres. En 1922, une

premiere tentative a ete faite par MM. de Quervain, Raoul
Gautier et Emile Schser pour realiser le programme astrono-

mique de la Commission pour la Station de recherches du col
de la Jungfrau, au moyen d'un reflecteur de 14 cm. En 192.1,

les memes, accompagnes du professeur Rlumbach, de Petrograd,

purent verifier au moyen d'un reflecteur Schaar de 21 cm que
lä-haut les conditions d'observation etaient favorables ä un
degre surprenant.
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La construction de l'hötel alpin de la compagnie du chemin
de fer de la Jungfrau a permis de realiser le projet de la
Commission: la creation d'un observatoire regulier dans la region
des glaces eternelles, ä 3450 m Je plus haut observatoire de

ce genre. Le 28 juillet, on y installait deux instruments de

premier ordre et l'on put s'en servir jusqu'au 25 septembre.
C'etait un reflecteur Seiner de 60 cm d'ouverture et 15 m
de foyer dont le miroir, malgre un montage de fortune, se

comporta brillamment. L'autre instrument, eonstruit aussi

par M. Schau', etait un refracto-reflecteur de 23 cm, avec 4 m
de foyer, mais long seulement de 1 m 30. Meine par le vent et

malgre le chasse-neige, cet instrument donnait encore de bonnes

images.
Sans doute le temps, la rarefaction de l'air, le froid glacial

des nuits en plein air requierent de la part de l'observateur
beaueoup d'energie, mais les resultats justiflent les sacrifices.
11 faut remercier MM. de Quervain, Gautier et Schser de leur
creation. Le merite en revient ä la fois ä la Commission de la
Societe helvetique des Sciences naturelles, qui a fait les etudes

preliminaires, et ä la Compagnie du chemin de fer de la Jungfrau.
Mentionnons que la Fondation pour recherches de l'Universite
de Zurich a fourni une importante subvention ä ces etudes.

Quelques mots encore sur le travail de l'ete. En depit des

conjonctures meteorologiques defavorables de 1924, la

transparence de l'air a ete presque toujours bien plus grande sur le
col qu'ä la plaine. Sans doute l'ondulation atmospherique se

faisait sentir aussi d'une maniere genante, mais eile etait due

pour la majeure partie au vent de SW persistant. En huit
semaines de travail, nous avons pu recueillir un materiel
d'observation qui aurait demande bien plus de temps ä la plaine.
Le rapprochement exceptionnel de la planete Mars a naturel-
lement requis surtout notre attention. Du 28 juillet au 25

septembre, nous avons pu executer environ cent dessins de cette

planete et obtenir, si l'on ose dire, une nouvelle topographie
de l'astre. Son examen se fera ulterieurement.

En terminant, formons le voeu qu'on puisse monter au col
de la Jungfrau un telescope Schaer de 1 m d'ouverture. II y a

assez de place et un tel instrument serait utilise au maximum.
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